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jouent évidemment un rôle beaucoup
p lus considérable et plus imuportait que
dans les conditions oridinaires.

L'accliiiatatiot et, l'adaptation sont
pmarfaites, et. il est, dit, que si titi chat de
cette nouvelle variété est tiré le soi
habitation. et timis JIu doois, d tirait l'été
surtout, il imeurt cin quelq ues heures,
ie pouvant endurer la temtrature ex.
térieure. Cela est bien possible d'ail.
leurs. Ait total inousi avons là un cas
curieux d'adapjît;itioit et d'acclimiiatation
à un timilieu anormal. à joindre à beau-
coup d'autres d'ailleurs, et qui tire sur-
tout soit intérêt du caractòro particuler
dui milieu. On sait que les expériences
do Dollinger, entre autres, que les or-
ganisimtos très simples peuvent être
gradutollieit acclimatîtés le façon à
vivre dans des milieu beaucoun plus
chauds que ceux où ils se trouvent
d'habitude. Il est toujours utile le faire
connaitre les cas nouveaux d'apin-
tion naturelle.

Une noLvelieferrure pour les
chaussures

Un essai les plus intéressants vient
dl'être fait par nit conlotnnier mtilitaire
français au sujet du ferrage des chaus.
sures.

Nous voulons parler le la subast itit-
tion du clout ei alumimm au clou en
fer actiuelletment ciiployé.

Coninie chacun le S'it, on se psréoc
ctipe fort, en ce momî,tient. eni haut lieu.
d'alléger le poids les objets portés par
le soldatt ci camplliagne, et ce qui peut
être boit pour le militaire ne saurait
l'être moîuinîs pour les civiliens. Voici
couient cette expérience a été faite :

Le 5 janvier dernier, on a donné à un
certain noibro d'honnnlites des chaussu.
res dont. un pied était ferré en ilunmi-
nitun et. l'autro avec dIs clous de for
galvaiSO, c'est.à.dire à 'ordon «mnce, et
on a inoté avec soin les résultats.

Or, do cette expérience, il ressort que
le soulier ferré en aiuiii huit est inoisit
usé que celui ayant les clous, en fer.

On voit déjà l'inportance de ce résol.
tat. Si à-côté de cette question d'écoio-
lie on examiîine cello du poids, on trou.
vO quo les chaussures on alumininm pè
sent près d'une demi livre Ci moins Quo
celles ayant des clous de fer.

La ferruro actuelle pèse environ 10.
onces pour les devants et les talons, la

êtiiie ferrure ent aluminiîum n'attein-
dait pas 3 onces.

Maintenant, il est vrai que lai ferrule
en alunîitiun reviendrait 10 à 12 sous
environ plus cher que celle en for, mais
cette auîgmentaition di prix des chaus-
sures sentit largeient conpensée pmr le
plus long usae qui eni résulterait.

La Ferrure en aluminium des
Chevaux

On a vanté, avec plus d'enthousiasme
que <l certitude, la ferrure des chevaux
en miétal d'alumniniumî. Li chose est.
bonno å entreprendre dans l'intérêt
des chevaux et de l'hunité.

M. .h:ipîy, grand industriel français, a
voulu avoir le ceur tact -à ce sujet. Il
a fait des expériences concluantes avec
100 parties d'aluminimn alliées à 10
pour cent d'un autre métal, dans le but
d'aiigmenter la résistance de l'alumtîi-
ni ui qui est. iédiocre.

LAs quatre fers d'un cheval, ainsi

constitués, ne ièsenit gul'ro plut qu'un
seul fer en fer d'un pied (le derrière.
tel qu'on le fabrique actuellemîent.

L diiference est ýi grande qlue les
chevaux ferrés on nhul iininium, lorsqu'ils
ont la conto sensible, i'osent pas iet-
tre un pied devant l'autre on sortant de
la forge, ces bons serviteurs se croyant
déferrés.

Uie ferrure en aluiniinui alliée à 10
pour 100, dure de quarante I soixante
jours. Il faut, non pas couler, niais lia
iiinier iI'ailuiiiiiuitiilm lprès l'avoir allié il
de l'étain, du cuivre ou du iiaillechart ;
il faut. aussi découper à froid les fers
dans la niasse, puis les Iattre, pour le.
amener a l'épaisseur voulue

L'aluimitiiumtiî pur ou ial réchauflé est
cassantt colomeii dt verre. C'est li soit
grand iicoivénient. Quant à- l'alliage.
lorsqu'il faut le réchaiuffer pour iettre
aux chevaux les chalustreossurla mîesure
à laquelle ils ont droit, on ie petit le
faire au feu de forge, il faut les réchauf.
fer sur unse plaque de fonte chaufféo au
rouge brut et retourner imiiittietso.
ment le for sur la plaque comme uno
côtelette.

Enfin le fer à cheval eni alininiuni,
lue fois usé. conserve encore tie certai-
ne valnur supérieure à celle du fer usuel
il convient de le dire à soin avantage.

L dernier iot n'est certainieimeti
pas uit sur cette question. En étudiant

]le 'alliag'eetn ,< et les procédés de fabri.
cation, on arrivera vnuisemiblablemient à
réaliser quelques progrès iniposants.
.Nos iiventeurs caiiadieins-franiiças comup.
terout. peit-être quelque jour paymi
eux Io maréchal ferrant oum aura trouvé
la solution conplète <le ce beau pro-
blèmue.

Propos Scientifiques et Industriels

L'art de changer sa voix à volontò
Un journal scientifique étranger

donne le résidtat des expérietces d'un,
chanteur distingué. Ce chanteur avait
une voix de baritoin. et il voulait eti
savoir une de ténor. Il fit des inhala.
tions d'abord de benjoin, ensuite de
cafTéiie et de chloroforme et. enfin de
curaçon. D'un autre côté, pour grossir
sa voix, il se servait. li goudron de Nor-
vège volatilisé. Et il réussit complète-

Homards blancs
On a ri lerucoup jadis d'tuin écnivaim

de grand talent, qui avait aplc le lah.
inard le cardinal des aiers, croyant que
le rouge était, sa couleur naturelle avant
touite cuisson. Eh bien, s'il serait étin-
niant <le pécher un honmnard rouge, il ne
l'est pas mîtoinîs l'en pêcher tut albins :
oi sait,ei effet ue le liiard vivant est.
ardinaireient diun vert foncé très vin-
lacé. Il y a lien les aiinimaux albinos,
c'e.st-à-lire ayant les cheveux, le poil,
les téguients blancs. Le crustacé ai-
binlos dont' nous voulons parler a été
pêché sur les cutes de l'Etatdu Maine,
aux Etats-Unis, dians les parages où, il
y a quelqutes aniiées, on en avait pêché
Un analgue , il est d'un blanc légère-
nent bleuâtre, Ont l'a envoyé soigneu-
seientit Washington. Il était d'ailleurs
d'une bonne taille, et en exceilente
santé. C'est là un jhénottène curieux ;
mais il est à reinarquer que les homuards,
quand ils sont jeunes, sont légèrenment
blanchmtres . ils ont la carapace d'uno
couleur plus claire que les houmirds par-
ventus à leur complet développement,
d nièmeo que les enfants, si la compit-
raison n'est pas irrespectueuse, ont les
cheveux inéins foicé que les gmndes
personnes.

Les prèludes de l'orchestre
N'allez îis croire ae c'est par ca-

price (eu pour lit poso qu'avant.d'attaquer
tin morceau, l'orchiestre d'uan tliéâtre
accorde ses violons. Ce n'est las fort-
agréable au public ; taais la chose est
nécessaire. Il servirait <le rien aux
imusiciens de faire cette besogne avant
d'entrer, imarc que l'atmaosphère le la
salle publique, qui n'est Ias générale.
lîentt au degré des autres salles, produi-
rmit sur les con ileun détente ouit une
eontraction. Unit ;ianîo ni'a pas le nième
ton au froid qu'à la chaleur.

Les horreurs d'un gant de kid
Quel abimîte <le contradictions que les

fommes ! Elles perdent connaissance à
la vite d'un rat, et elles ie peuvent se
passer d'unlle paire de gants. Cepen-
dant '... Si elles savaient que le gant.
ce n'était, quelques mois aupamzavant,
qu'un rat sale et dégoûtant ! Il y a près
<te Paris une espèce d'étang souterrain
où l'on jette les chiens et tous les ani.
maux morts. Ces carcas.es n'y restent
pas longiemnps, les rats les nettoient
jusqu'aux os. car ils s'y rassemblent par
itillions. L'enceinto <le cette curieuse
salle à diner est environnée d'un mur
tout troué à fleur do terre. Les rats.
distraits par la boimiautce, laissent pas.
ser lotir queue dans les trous Pan '
Les voilà cloués peur le restant de la
vie, qui, du reste. cesseaussi d'avoir des
promesses pour eux ;car, lursqu'ily en a
assez de pris. on leur confie l'agréable
mission do fournir du kid pour lea
danes.

Quant aux ossenents, un les enlève
et on les vend aux confieurs, qui s'en
serrent dans la clarificaiion do leurs
bonbons.

L'imitation de l'ivoIre.
Une substance qui est appelée à sup.

planter l'ivoire, est la suivante. On
Prend du lait coagulé on le mtêle à du
borax, qu'on soumet ensuite à une pres-
sion excessive, ce qui rend la suibstance
solide et durabie. C'est la parfaite mii-
tation <le l'ivoire.

Les crampes de jambes
U nscltuld prétnid qu'on peut consta.

ter le bonite heure les premiers synmp.
tîôies du diabète. Ces synmpUtIcs con
sistent dans les crampes du mollet.
Vingt.six pour cent <les cas de diabète
se imanlifestent de cette façon. Lt <sou-
leur exist ent le plus souvent le nmatin
et se réveillant, et de teips an tenips
durant la nuit, et dans ce cas elle est
souvent accompagnée à en faux besoin
d'uriner. Ces cranpes se iianifestenut
raremitent dans le jour. excepté après
un bain ou un soinie. Quand une per-
sonne faible a des crampes de ce genre.
elle doit do toute nécessité subir uit
exailei.

La bride et te collier des chevaux
Un célèbre médecin vétérinaire fait

les renarques suivantes . je.suis positif
que les Suillères de la bride d'un cheval
font injure à sa vue, d'autant plus,
qn'elles sont sans utilité et très disgra-
cieuses. La bride ouverte dévient plus
générale, alais elle devrait être adoptée
universellenent. Le collier étroit qui
presso les yeux dui cheval lorsu'on le
lui net, est excesivert minauvais. J'ai
vu plusieurs cas, où des chevaux, et de
très beaux chevaux attrapèrent de forts
maux d'yeux par cette opé5rhtion. Les
chevaux de voitures et dé tÙaits. de.
vraient avoir des colliers qüi s'ouvrent
soit par lo haut, soit par ho liai.


